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5 février 2024

Jésus guérit et sauve
regnumchristi.fr/

Lundi 5 février 2024

Sainte Agathe, vierge et martyre

Couleur liturgique : rouge

Évangile selon saint Marc 6, 53-56

En ce temps-là, après la traversée, abordant à Génésareth Jésus et ses disciples
accostèrent. Ils sortirent de la barque, et aussitôt les gens reconnurent Jésus : ils
parcoururent toute la région, et se mirent à apporter les malades sur des brancards là où l’on
apprenait que Jésus se trouvait. Et dans tous les endroits où il se rendait, dans les villages,
les villes ou les campagnes, on déposait les infirmes sur les places. Ils le suppliaient de leur
laisser toucher ne serait-ce que la frange de son manteau. Et tous ceux qui la touchèrent
étaient sauvés.

▷ Écouter cette méditation sur SoundCloud

Prière

Jésus, aujourd’hui, je me présente devant toi, comme l’infirme qui a besoin de guérison.
Humblement, comme celui qui manque de tout et qui a tout à recevoir.

Demande

https://www.regnumchristi.fr/?p=26600
https://nominis.cef.fr/contenus/saint/571/Sainte-Agathe-de-Catane.html
https://soundcloud.com/user-277071816/240205-mc-6-53-56-jesus-guerit
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« Viens, Esprit saint, en nos cœurs et envoie du haut du ciel un rayon de ta lumière. Viens
en nous, père des pauvres, viens, dispensateur des dons, viens, lumière de nos cœurs.
Consolateur souverain, hôte très doux de nos âmes, adoucissante fraîcheur. Dans le labeur,
le repos ; dans la fièvre, la fraîcheur ; dans les pleurs, le réconfort. Lave ce qui est souillé,
baigne ce qui est aride, guéris ce qui est blessé. Assouplis ce qui est raide, réchauffe ce qui
est froid, rends droit ce qui est faussé. » (Extrait de la Séquence, liturgie du dimanche de
Pentecôte)

Réflexion

1. « Après la traversée, abordant à Génésareth, ils accostèrent. Ils sortirent de la barque,
et aussitôt les gens reconnurent Jésus. »

 Debout sur la grande barque de l’Église, Jésus accoste au port de ma vie. C’est chez
moi, sur mon rivage, qu’il vient me rencontrer. Il n’a pas eu peur de traverser le ciel
pour se faire chair. Il n’a pas eu peur de traverser la mer pour parvenir au port de mon
âme. Parce qu’il est venu, il nous a été possible de le reconnaître, comme les gens de
Génésareth. Si Jésus n’avait pas quitté son Père pour venir nous parler de lui, nous
n’en saurions pas plus sur Dieu. C’est toute l’aventure de la Révélation de Dieu dont
nous parle la Bible du début à la fin. Il est un Dieu qui parle, qui parle de lui, car il veut
être connu en vérité. Et la vérité, c’est qu’il s’attendrit devant les misères humaines.

 2. On lui apportait des brancards chargés de malades ou d’infirmes parce qu’il les
guérissait, parce qu’il les consolait, parce qu’il leur offrait le don de la foi en la vie
éternelle. En guérissant le corps, Jésus guérit l’âme. Jésus aimait les hommes et les
femmes pauvres, malades, seuls, incompris… Il nous révèle le cœur de son Père : un
cœur rempli de charité et de miséricorde. Nos maladies, nos péchés, nos misères, nos
infirmités ne lui font pas peur. Au contraire, il veut que nous les lui donnions. Il les
prend sur lui. Il se fait solidaire de ce qui nous fait souffrir. Quelles misères, quelles
souffrances, quels assauts du mal, ai-je à lui remettre aujourd’hui ? Pour quelle
difficulté ai-je besoin de sa grâce ? Le lui dire.

3. Si la frange de son manteau guérissait les malades, que fait en nous l’Eucharistie
lorsque nous la mangeons ? Ne pensons pas que ceux qui ont vu et touché Jésus il y a
deux mille ans avaient plus de chance que nous. Voici qu’aujourd’hui encore, Jésus se
laisse toucher et prendre, dans l’hostie. Avec quelle foi le recevons-nous chaque
dimanche ? Rien n’est impossible à Dieu. Demandons-lui de fortifier notre foi. Si je
touche Jésus dans la foi, je suis non seulement guéri de mes misères et de mes
péchés, mais plus encore, je suis sauvé : « tous ceux qui touchèrent la frange de son
manteau étaient sauvés ».

Dialogue avec le Christ

Jésus, augmente ma foi ! Je t’offre tout ce que je suis, spécialement mes limites, mes
pauvretés, mes péchés. Guéris-moi, Jésus ! Donne-moi de vivre cette journée sans
découragement, mais au contraire, avec la joie de me savoir sauvé !
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Résolution

J’irai demander le sacrement de réconciliation cette semaine.

Emanuelle Pastore, consacrée de Regnum Christi
 Contacter l’auteur

Méditations : Regnum Christi
Texte de l’Évangile et informations liturgiques : © AELF – Paris – Tous droits réservés

https://www.regnumchristi.fr/emanuelle-pastore/
https://www.aelf.org/
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6 février 2024

Le cœur de la tradition
regnumchristi.fr/

Mardi 6 février 2024

Saint Paul Miki et ses compagnons, martyrs

Couleur liturgique : rouge

Évangile selon saint Marc 7, 1-13

En ce temps-là, les pharisiens et quelques scribes, venus de Jérusalem, se réunissent
auprès de Jésus, et voient quelques-uns de ses disciples prendre leur repas avec des mains
impures, c’est-à-dire non lavées. – Les pharisiens en effet, comme tous les Juifs, se lavent
toujours soigneusement les mains avant de manger, par attachement à la tradition des
anciens ; et au retour du marché, ils ne mangent pas avant de s’être aspergés d’eau, et ils
sont attachés encore par tradition à beaucoup d’autres pratiques : lavage de coupes, de
carafes et de plats. Alors les pharisiens et les scribes demandèrent à Jésus : « Pourquoi tes
disciples ne suivent-ils pas la tradition des anciens ? Ils prennent leurs repas avec des mains
impures. »
Jésus leur répondit : « Isaïe a bien prophétisé à votre sujet, hypocrites, ainsi qu’il est écrit :
Ce peuple m’honore des lèvres, mais son cœur est loin de moi. C’est en vain qu’ils me
rendent un culte ; les doctrines qu’ils enseignent ne sont que des préceptes humains. Vous
aussi, vous laissez de côté le commandement de Dieu, pour vous attacher à la tradition des
hommes. » Il leur disait encore : « Vous rejetez bel et bien le commandement de Dieu pour
établir votre tradition. En effet, Moïse a dit : Honore ton père et ta mère. Et encore : Celui qui
maudit son père ou sa mère sera mis à mort. Mais vous, vous dites : Supposons qu’un
homme déclare à son père ou à sa mère : “Les ressources qui m’auraient permis de t’aider

https://www.regnumchristi.fr/?p=26607
https://nominis.cef.fr/contenus/saint/580/Saint-Paul-Miki.html
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sont korbane, c’est-à-dire don réservé à Dieu”, alors vous ne l’autorisez plus à faire quoi que
ce soit pour son père ou sa mère ; vous annulez ainsi la parole de Dieu par la tradition que
vous transmettez. Et vous faites beaucoup de choses du même genre. »

▷ Écouter cette méditation sur SoundCloud

Prière

Seigneur, toi qui nous aimes toujours, tu nous as donné différents commandements et
indications à suivre pour vivre en ton amour. Je veux apprendre à observer ces lois avec un
cœur comblé d’amour – et non par obligation puritaine – pour pouvoir me rapprocher de toi.

Demande

Que ma liberté soit vécue dans le Christ !

Réflexion

1. Dans le passage évangélique d’aujourd’hui, nous voyons le Christ qui doit de nouveau
faire face aux pharisiens qui critiquent ouvertement l’attitude de ses disciples. Il est
important de souligner que les exigences présentées par les pharisiens ne sont que
celles de la loi hébraïque respectées par le peuple d’Israël depuis Moïse. La réaction
de Jésus est directe et nous pourrions presque dire agressive.

 En répondant à une simple question, Jésus qualifie directement ceux qui la posent
d’hypocrites. Jésus est Dieu et il connaît les cœurs de tous les hommes. Il sait que la
question des pharisiens n’est pas innocente. En effet, les pharisiens ne demandent pas
à Jésus si ses disciples ont le cœur pur ; ce qui les intéresse ce sont leurs mains
souillées. À force d’insister sur les détails extérieurs de la pratique religieuse, ils ont
complètement omis le sens profond de ces traditions.

 2. Nous savons tous que la pratique de la religion contient des éléments essentiels et des
éléments accidentels, des pratiques extérieures, certains gestes et certaines formes
qui, bien que non essentiels, nous aident à mieux prier et à mieux vivre notre foi. Nous
pouvons, par exemple, dire qu’un chrétien peut devenir un grand saint sans jamais
avoir besoin de se mettre à genoux lorsqu’il prie. Mais il est aussi très vrai que la
position à genoux nous aide souvent à entrer en prière de manière plus efficace.

 Les problèmes commencent lorsque nous faisons de ces éléments non essentiels des
absolus dans notre vie de foi. Si je juge les personnes autour de moi dans l’Église sur
leur position à genoux ou non, alors je deviens un peu comme ces pharisiens. Et si je
pense que ma prière est bonne simplement parce que j’ai passé du temps à genoux
dans une église, alors, là aussi, j’ai oublié l’essentiel et je me suis concentré sur les
détails extérieurs.

 

https://soundcloud.com/user-277071816/240206-mc-7-1-13-le-coeur-de
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3. Jésus connaît les cœurs, il sait qui est hypocrite. Nous, nous sommes incapables de le
savoir. Mais nous pouvons fuir l’hypocrisie qui déplaît infiniment au Seigneur. Lorsque
nous vivons notre foi, il est important de nous demander ce qui nous motive vraiment.
Qu’est ce qui nous encourage à prier, à aller à la messe, à vivre la charité chrétienne ?
Il est souvent difficile de répondre à chaque fois que nous accomplissons ces actes
uniquement par amour pour Dieu. Ce n’est pas grave, nous avons tous des efforts à
faire pour purifier nos intentions et agir vraiment pour Dieu et non pour d’autres
motivations.

Dialogue avec le Christ

Seigneur, viens changer mon cœur. Donne-moi un amour profond pour toi afin que toutes
mes actions soient chaque jour davantage des preuves d’amour pour toi. Dans les moments
où je ne veux pas prier et prendre du temps pour toi, aide-moi à faire l’effort de l’accomplir
pour toi.

Résolution

Penser à un petit geste extérieur que je réalise dans mes prières et repenser à son sens
profond.

Frère Jérôme Dejoie, LC
 Contacter l’auteur

Méditations : Regnum Christi
Texte de l’Évangile et informations liturgiques : © AELF – Paris – Tous droits réservés

https://www.regnumchristi.fr/contactez-nous/
https://www.aelf.org/
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7 février 2024

Un cœur pur
regnumchristi.fr/

Mercredi 7 février 2024

Bienheureuse Eugénie Smet

Couleur liturgique : vert

Évangile selon saint Marc 7, 14-23

En ce temps-là, appelant de nouveau la foule, Jésus lui disait : « Écoutez-moi tous, et
comprenez bien. Rien de ce qui est extérieur à l’homme et qui entre en lui ne peut le rendre
impur. Mais ce qui sort de l’homme, voilà ce qui rend l’homme impur. » Quand il eut quitté la
foule pour rentrer à la maison, ses disciples l’interrogeaient sur cette parabole. 

 Alors il leur dit : « Êtes-vous donc sans intelligence, vous aussi ? Ne comprenez-vous pas
que tout ce qui entre dans l’homme, en venant du dehors, ne peut pas le rendre impur, parce
que cela n’entre pas dans son cœur, mais dans son ventre, pour être éliminé ? » C’est ainsi
que Jésus déclarait purs tous les aliments. Il leur dit encore : « Ce qui sort de l’homme, c’est
cela qui le rend impur. Car c’est du dedans, du cœur de l’homme, que sortent les pensées
perverses : inconduites, vols, meurtres, adultères, cupidités, méchancetés, fraude,
débauche, envie, diffamation, orgueil et démesure. Tout ce mal vient du dedans, et rend
l’homme impur. »

▷ Écouter cette méditation sur SoundCloud

Prière

https://www.regnumchristi.fr/?p=26602
https://nominis.cef.fr/contenus/saint/583/Bienheureuse-Eug%C3%A9nie-Smet.html
https://soundcloud.com/user-277071816/240207-mc-7-14-23-un-coeur-pur
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Reprendre le chant suivant :
Cœur de Jésus brûlant d’amour, 

 Embrase-nous par ton Esprit,
 Que nos cœurs soient semblables au tien, 

 Que nous brûlions de charité.

Demande

Seigneur Jésus, donne-moi un cœur semblable au tien.

Réflexion

1. Ce qui rend pur et impur
 Pour le peuple d’Israël, la question de la pureté et de l’impureté rituelles et spirituelles

était d’une grande importance. Au moment de sceller l’alliance avec Dieu au Sinaï,
Dieu avait ordonné à Moïse et à son peuple de respecter certaines consignes
concernant la pureté. Dieu avait, par exemple, interdit la consommation de certains
aliments, comme le porc. Une personne en contact avec un lépreux ou un cadavre ne
pouvait pas se présenter pour rendre un culte au Seigneur, etc.

 On pourrait penser que cela relevait tout simplement du bon sens et du respect de
l’hygiène, mais le sens était plus profond. C’était aussi une question de vivre une
obéissance filiale et sacrée envers le Seigneur. Ce n’est pas l’homme qui détermine ce
qui est bien ou mal, c’est le Seigneur. L’observance de la loi était une manière de
mettre le Seigneur à la première place dans sa vie et lui témoigner révérence, respect
et adoration.

 Dans un premier temps, les prescriptions de la loi en matière de pureté étaient peu
nombreuses. Au fil du temps, les lévites et les légistes ont eu tendance à en ajouter,
non par méchanceté, mais à partir de leur raisonnement sur la loi. Un principe de la loi
semblait créer la nécessité d’une application plus claire et concrète. À l’époque de
Jésus, la loi de Moïse contenait 613 prescriptions, toutes contenues dans les cinq
premiers livres de l’Ancien Testament, le Pentateuque. Il était de plus en plus difficile
de les mettre toutes en pratique et de distinguer les lois plutôt d’inspiration humaine de
celles décrétées par Dieu lui-même, afin de voir clairement ce qu’il était plus important
d’observer et ce qui était secondaire. Il était également délicat de comprendre les
circonstances dans lesquelles la loi devait s’appliquer ou pas.
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2. « Ne comprenez-vous pas que tout ce qui entre dans l’homme, en venant du dehors,
ne peut pas le rendre impur, parce que cela n’entre pas dans son cœur (…) ? »

 Jésus reprend la réflexion sur ce qui est pur et impur afin d’éclairer le sujet avec sa
sagesse divine. Il n’est pas venu promouvoir une espèce de laxisme moral et religieux.
Il dira lui-même : « Ne pensez pas que je sois venu abolir la Loi ou les prophètes : je
ne suis pas venu abolir, mais accomplir. » (Mt 5, 17)

 La pureté qui intéresse le Seigneur n’est pas la pureté extérieure mais la pureté du
cœur. Quand vient le moment de juger un acte, il est important de prendre en compte
l’effet qu’il aura dans le cœur du sujet et le cœur aussi de la personne qui en est
destinataire. Si le geste que je pose viole ou rend le cœur vil, c’est un acte impur. Mais
il y a aussi de nombreux actes qui n’ont aucun effet sur le cœur de l’homme. Cela dit,
ce que je fais avec mon corps ou le corps de l’autre peut aussi affecter l’âme. Nous
sommes une unité de corps et d’âme.

 En conclusion, le Seigneur fait comprendre à ses disciples que certaines lois
secondaires de la loi de Moïse n’exerçaient pas une grande influence sur la pureté du
cœur. Que je mange du poulet ou du porc n’a pas d’incidence sur l’état de mon âme.
Que je me lave les mains jusqu’au coude avant chaque repas n’est pas une garantie
que mon cœur sera pur devant Dieu. Mais s’il s’agit « d’inconduites, vols, meurtres,
adultères, cupidités, méchancetés, fraude, débauche, envie, diffamation, orgueil et
démesure, tout ce mal vient du dedans, et rend l’homme impur ».

 3. « Ce qui sort de l’homme, c’est cela qui le rend impur. »
 En fin de compte, chercher la pureté du cœur, c’est se retrouver à la croisée des

chemins : ou bien nous avons le choix d’aimer et de faire ce qui est bon et juste, ou de
faire le mal. Nous serons toujours libres. À nous de décider. Le cœur pur est celui qui
choisit l’amour. C’est l’âme qui s’engage à aimer Dieu et son prochain. Le Christ nous
a donné son commandement nouveau, celui qui résume tous les autres, celui qui
contient tous les autres et celui qui rend les autres redondants. « Jésus lui répondit : Tu
aimeras le Seigneur ton Dieu de tout ton cœur, de toute ton âme et de tout ton esprit.
Voilà le grand, le premier commandement. Et le second lui est semblable : tu aimeras
ton prochain comme toi-même. De ces deux commandements dépend toute la Loi,
ainsi que les Prophètes. » (Mt 22, 37-40) « Fais ainsi et tu vivras. » (Lc 10, 28)

Dialogue avec le Christ

Seigneur Jésus, donne-moi la grâce d’un cœur pur, un cœur chaque fois plus proche du tien.
Je désire utiliser ce cœur que tu m’as donné uniquement pour t’aimer et aimer mon
prochain. Purifie mon cœur de tout ce qui est contraire à l’amour et comble-le de ton amour
divin. C’est cela la vie en plénitude !

Résolution

Je prendrai le temps aujourd’hui de poser un acte de charité pour Dieu et pour mon
prochain.
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Père Richard Tardiff, LC
Contacter l’auteur

Méditations : Regnum Christi
Texte de l’Évangile et informations liturgiques : © AELF – Paris – Tous droits réservés

https://www.regnumchristi.fr/contactez-nous/
https://www.aelf.org/
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8 février 2024

Être des apôtres généreux
regnumchristi.fr/

Jeudi 8 février 2024

Saint Jérôme Émilien ; sainte Joséphine Bakhita, vierge

Couleur liturgique : vert

Évangile selon saint Marc 7, 24-30

En ce temps-là, Jésus partit et se rendit dans le territoire de Tyr. Il était entré dans une
maison, et il ne voulait pas qu’on le sache, mais il ne put rester inaperçu : une femme
entendit aussitôt parler de lui ; elle avait une petite fille possédée par un esprit impur ; elle
vint se jeter à ses pieds. Cette femme était païenne, syro-phénicienne de naissance, et elle
lui demandait d’expulser le démon hors de sa fille. Il lui disait : « Laisse d’abord les enfants
se rassasier, car il n’est pas bien de prendre le pain des enfants et de le jeter aux petits
chiens. » Mais elle lui répliqua : « Seigneur, les petits chiens, sous la table, mangent bien les
miettes des petits enfants ! » Alors il lui dit : « À cause de cette parole, va : le démon est sorti
de ta fille. » Elle rentra à la maison, et elle trouva l’enfant étendue sur le lit : le démon était
sorti d’elle.

▷ Écouter cette méditation sur SoundCloud

Prière

https://www.regnumchristi.fr/?p=26609
https://nominis.cef.fr/contenus/saint/9941/Sainte-Jos%C3%A9phine-Bakhita.html
https://soundcloud.com/user-277071816/240208-mc-7-24-30-etre-des
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(Prendre le chant : « Humblement dans le silence de mon cœur »)
 
R. Humblement, dans le silence de mon cœur, je me donne à toi, mon Seigneur.

  
1. Par ton amour, fais-moi demeurer humble et petit devant toi.

 2. Entre tes mains, je remets ma vie, ma volonté, tout mon être.
 3. Enseigne-moi ta sagesse, ô Dieu, viens habiter mon silence.
 4. Je porte en moi ce besoin d’amour, de me donner, de me livrer, sans retour.

 5. Vierge Marie, garde mon chemin dans l’abandon, la confiance de l’amour.
 (© Frère Jean-Baptiste de la Sainte Famille)

Demande

Seigneur Jésus, donne-moi la grâce d’une plus grande humilité et d’une plus grande
générosité en tant que disciple.

Réflexion

1. Jésus quitte la Galilée et se retire avec ses disciples dans la région de Tyr et de Sidon.
C’était une région de culture païenne où très peu de personnes croyaient en Dieu. Que
Jésus venait-il faire dans cette région ? Pourquoi cherchait-il à y passer inaperçu ?
Jésus nous donne dans ce passage un exemple d’humilité. Même lui, dans son
humanité, avait besoin de moments pour se retirer de sa vie active, pour vivre des
temps de ressourcement, de tranquillité, de prière avec son Père et de communion
fraternelle avec ses disciples.

 Il n’est pas facile de s’arrêter surtout lorsque nous avons beaucoup de travail, quand
ce que nous faisons est nécessaire et même apprécié par les autres, quand nous
aimons ce que nous faisons. Mais si nous vivons avec humilité, c’est-à-dire en vérité
avec nous-mêmes, avec Dieu et avec les autres, nous pouvons reconnaître que sans
Dieu nous ne pouvons rien faire. Nous avons besoin, comme Jésus, de rencontrer le
Père dans le silence et la prière pour nous nourrir spirituellement, pour retrouver la
force, l’éclairage et l’amour nécessaires pour continuer notre journée.

 

https://www.youtube.com/watch?v=8BIZ5uNdud0
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2. Les paroles de Jésus à la femme syro-phénicienne peuvent nous choquer mais elles
révèlent aussi l’explication de ce retrait de la vie active de Jésus et de ses disciples.
Jésus dit : « Laisse d’abord les enfants se rassasier. » Nous pourrions ajouter « pour
que les enfants puissent ensuite distribuer le pain aux autres ». Les disciples sont ces
enfants qui ont reçu le pain de la Bonne Nouvelle et qui sont chargés d’en distribuer les
miettes à tous les hommes représentés dans la parabole par les petits chiens sous la
table. Pour donner le pain de la Bonne Nouvelle, ils devaient prendre le temps de le
recevoir eux-mêmes de Jésus. 

 Être les enfants à table n’est pas un titre de gloire puisque nous avons tous reçu notre
foi de quelqu’un qui nous l’a transmise. Par l’image des petits chiens, Jésus nous invite
aussi à l’humilité. Avant d’être devenus enfants de Dieu par le baptême nous avons
tous été à un moment ces petites créatures sous la table mendiant le pain de l’Évangile
auprès de ceux qui nous ont instruits. Rendons grâce au Seigneur pour tous ceux qui
nous ont aidés à grandir dans la foi !

 3. La disproportion entre le pain et les miettes nous aide à voir que nous sommes
souvent des instruments bien faibles et limités dans notre capacité de partager et de
retransmettre la richesse que nous avons reçue dans la foi. Dieu nous donne un pain
bien nourrissant mais parfois le partage avec autrui n’est pas toujours généreux ou
réussi de notre part et nous ne redonnons que les restes, les miettes du pain que nous
avons reçu de Dieu.

 Pourtant le Seigneur compte sur nous pour que son Évangile atteigne les cœurs
affamés de tant d’hommes et de femmes qui le cherchent. Demandons au Seigneur de
nous aider à être des apôtres plus généreux auprès des autres. La mission de
témoigner de la foi, inhérente à la vie et à la vocation de tout baptisé, n’est pas un
simple automatisme. Nous ne pouvons transmettre aux autres que ce que nous avons
d’abord reçu du Seigneur. Prenons le temps de recevoir au quotidien le pain que notre
Père du ciel veut nous donner pour être ensuite en mesure de le redonner aux autres.

Dialogue avec le Christ

Seigneur Jésus, me voici à ta table durant ce temps de prière. Tu veux rassasier mon cœur
affamé de ta Parole, de ta grâce, de ton amour. Me voilà comblé ! Mais tu as voulu avoir
besoin de moi pour donner aux autres le pain de ton amour, de ta Parole. 

 Aide-moi à m’engager en tant que disciple à partager avec les autres ce que j’ai reçu de toi.
Je ne veux pas laisser mes frères et mes sœurs uniquement avec des miettes et des restes
de ce que j’ai reçu. Viens combler le cœur de tous les hommes de ce pain qu’est la foi en toi
!

Résolution

Inviter un ami à partager une messe ou un moment de prière.
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Père Richard Tardiff, LC
Contacter l’auteur

Méditations : Regnum Christi
Texte de l’Évangile et informations liturgiques : © AELF – Paris – Tous droits réservés

https://www.regnumchristi.fr/contactez-nous/
https://www.aelf.org/
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9 février 2024

« Il fait entendre les sourds et parler les muets »
regnumchristi.fr/

Vendredi 9 février 2024

Sainte Apolline

Couleur liturgique : vert

Évangile selon saint Marc 7, 31-37

Jésus quitta le territoire de Tyr ; passant par Sidon, il prit la direction de la mer de Galilée et
alla en plein territoire de la Décapole. Des gens lui amènent un sourd qui avait aussi de la
difficulté à parler et supplient Jésus de poser la main sur lui. Jésus l’emmena à l’écart, loin
de la foule, lui mit les doigts dans les oreilles, et, avec sa salive, lui toucha la langue. Puis,
les yeux levés au ciel, il soupira et lui dit : « Effata ! », c’est-à-dire : « Ouvre-toi ! » Ses
oreilles s’ouvrirent ; sa langue se délia, et il parlait correctement. Alors Jésus leur ordonna
de n’en rien dire à personne ; mais plus il leur donnait cet ordre, plus ceux-ci le proclamaient.
Extrêmement frappés, ils disaient : « Il a bien fait toutes choses : il fait entendre les sourds et
parler les muets. »

▷ Écouter cette méditation sur SoundCloud

Prière

« Seigneur, ouvre mes lèvres et ma bouche proclamera ta louange. » (Ps 51, 17)

Demande

https://www.regnumchristi.fr/?p=26612
https://nominis.cef.fr/contenus/saint/599/Sainte-Apolline.html
https://soundcloud.com/user-277071816/240209-mc-7-31-37-il-fait
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Aide-moi, Seigneur, à utiliser ma langue pour ta plus grande gloire !

Réflexion

1. « Il lui mit ses doigts dans les oreilles et avec sa salive lui toucha la langue. »
 Les oreilles du sourd ont besoin des doigts du Christ pour être guéries. La langue du

muet a besoin de la salive du Christ pour être guérie. Le contact physique avec le
Christ prend une valeur spirituelle : le salut passe par le corps du Christ. Ce miracle
préfigure celui que nous espérons avec saint Paul : « Nous attendons ardemment,
comme Sauveur, le Seigneur Jésus-Christ, qui transfigurera notre corps de misère
pour le conformer à son corps de gloire, avec cette force qu’il a de pouvoir même se
soumettre toutes choses. » (Ph 3, 20-21)

 2. « Levant les yeux au ciel, il poussa un gémissement. »
 Jésus est notre maître et notre modèle à imiter. Par un signe sensible, Jésus nous

montre qu’il se tourne vers son Père. Le gémissement nous montre la présence de
l’Esprit Saint : « L’Esprit-Saint lui-même intercède pour nous en des gémissements
ineffables. » (Rm 8, 26). Toute la Trinité est présente, penchée avec tendresse sur cet
homme. Et nous nous souvenons avec une humble reconnaissance que le Père ne
refuse jamais l’Esprit Saint à ceux qui le lui demandent (cf. Lc 11, 13).

 3. La langue est la pire et la meilleure des choses
 La manière dont il l’utilise met l’homme face à sa responsabilité. Dieu n’enferme pas

l’homme. En le guérissant, il le rend pleinement homme. À lui d’utiliser ce qui lui est
donné pour la gloire de Dieu. Comment utiliser notre langue pour la gloire de Dieu ? En
mettant un frein sur notre langue pour éviter médisances, calomnies, mensonges. En
chantant les merveilles de Dieu ou en imitant le serviteur de Yahvé : « L’Éternel m’a
donné une langue exercée, pour que je sache soutenir par la parole celui qui est
abattu ; il éveille, chaque matin, il éveille mon oreille, pour que j’écoute comme
écoutent des disciples. » (Is 50, 4)

Dialogue avec le Christ

Seigneur, tu es bien notre créateur, notre potier. Tu as pris de la glaise pour créer Adam. Par
ce miracle, tu nous montres que tu modèles à nouveau l’homme, par ton corps, pour lui
donner la plénitude de la vie. « Ne puis-je pas agir envers vous comme ce potier, maison
d’Israël ? Dit l’Éternel. Voici, comme l’argile est dans la main du potier, ainsi vous êtes dans
ma main, maison d’Israël ! » (Jr 18, 6) Oui, je crois, Seigneur, je suis dans ta main et tu me
façonnes jour après jour pour me donner « la vie en abondance » (Jn 10, 10).

Résolution

« De la même bouche, sortent la bénédiction et la malédiction. Il ne faut pas mes frères qu’il
en soit ainsi. » (Jc 3, 10) Je serai très attentif à mes pensées pour pouvoir dompter ma
langue et ne dire que des paroles de bénédiction.
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Patricia Freisz, membre de Regnum Christi
Contacter l’auteur

Méditations : Regnum Christi
Texte de l’Évangile et informations liturgiques : © AELF – Paris – Tous droits réservés
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10 février 2024

Pauvre mais riche
regnumchristi.fr/

Samedi 10 février 2024

Sainte Scholastique, vierge

Couleur liturgique : blanc

Évangile selon saint Marc 8, 1-10

En ces jours-là, comme il y avait de nouveau une grande foule, et que les gens n’avaient
rien à manger, Jésus appelle à lui ses disciples et leur dit : « J’ai de la compassion pour
cette foule, car depuis trois jours déjà ils restent auprès de moi, et n’ont rien à manger. Si je
les renvoie chez eux à jeun, ils vont défaillir en chemin, et certains d’entre eux sont venus de
loin. » Ses disciples lui répondirent : « Où donc pourra-t-on trouver du pain pour les
rassasier ici, dans le désert ? » Il leur demanda : « Combien de pains avez-vous ? » Ils lui
dirent : « Sept. » Alors il ordonna à la foule de s’asseoir par terre.

 Puis, prenant les sept pains et rendant grâce, il les rompit, et il les donnait à ses disciples
pour que ceux-ci les distribuent ; et ils les distribuèrent à la foule. Ils avaient aussi quelques
petits poissons, que Jésus bénit et fit aussi distribuer. Les gens mangèrent et furent
rassasiés. On ramassa les morceaux qui restaient : cela faisait sept corbeilles. Or, ils étaient
environ quatre mille. Puis Jésus les renvoya. Aussitôt, montant dans la barque avec ses
disciples, il alla dans la région de Dalmanoutha.

▷ Écouter cette méditation sur SoundCloud

Prière

https://www.regnumchristi.fr/?p=26615
https://nominis.cef.fr/contenus/saint/609/Sainte-Scholastique.html
https://soundcloud.com/user-277071816/240210-mc-8-1-10-pauvre-mais
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Mon Dieu, je n’ai pas trop de mots pour prier. Je demande à ton Esprit de venir en moi pour
que ce soit lui qui m’inspire. Qu’il guide mes pensées. Qu’il transforme mes souvenirs. Qu’il
délie ma langue vers la louange et la gratitude, la demande et l’intercession. Qu’il fasse
parler le texte sacré. Qu’il tourne mon cœur vers ceux que je dois aimer, le Père, le Fils,
Marie, les saints, les autres, moi-même.

Demande

Que ma pauvreté te soit utile, Seigneur !

Réflexion

1. « Où donc pourra-t-on trouver du pain pour les rassasier ici, dans le désert ? »
 Jésus est parti du nord-ouest du lac de Galilée, de Tyr (cf. Mc 7, 24-30) pour se rendre,

par Sidon et par la Décapole, jusqu’à une région déserte au sud du lac, (et pour
terminer à Dalmanoutha par bateau, cf. Mc 8, 10). Là, il guérit un sourd (cf. Mc 7, 31-
37), prêche aux foules et multiplie les pains (cf. Mc 8, 1-12).

 En d’autres mots et après un peu de recherche grâce à Internet, c’est en faisant
environ 80 heures de marche que Jésus et ses disciples rassemblent une foule de 4
000 personnes à laquelle celui-ci prêche, soit 345 km, ou 8 jours de marche s’ils
marchaient 10 heures par jour, avec une dénivellation d’environ 4 115 m d’élévation et
4 330 m de descente au total.

 Puis Jésus instruit cette foule pendant trois jours, au point de manquer de nourriture.
Jésus et ses disciples n’ont plus que sept pains et quelques petits poissons ; c’est une
foule qui, apparemment, l’écoute debout, puisque Jésus les fait asseoir pour manger et
dont certains d’entre eux « sont venus de loin » (Mc 8, 3) – plus loin que Jésus ? Que
dire… ?

 2. « (…) n’ont rien à manger. »
 Lorsque l’on regarde autour de soi, on se rend compte que tant de personnes sont

dans cette situation, d’une façon ou d’une autre. Ils n’ont pas d’espoir. Ils n’ont pas de
nourriture. Ils n’ont pas de compagnie. Ils n’ont pas de parents. Ils n’ont pas de
mobilité. Ils n’ont pas de travail. Ils n’ont pas de maison. Ils n’ont pas d’estime d’eux-
mêmes. Ils n’ont pas d’énergie. Ils n’ont pas de joie. Et ainsi de suite. Ils « n’ont rien à
manger ». C’est aussi certainement notre propre contexte, après de longues périodes
d’effort. Et celui de ceux qui nous entourent.

 Quelle personne, qui m’est la plus proche, se trouve dans cette situation ? (Peut-être
est-ce même moi-même ?) Jésus est là, dans ce désert.
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3. « Il leur demanda : Combien de pains avez-vous ? »
Jésus ne crée pas à partir de rien, dans ce passage. Il prend ce dont disposent les
disciples. C’est sa façon habituelle de travailler. Et pourtant, les disciples ne s’y
habituent pas. Ils sentent le désert, pas tellement la capacité d’aider. Dans l’Évangile
de saint Marc (6, 37), Jésus a accompli exactement la même chose. Les disciples ont
eu la même réaction : « L’endroit est désert et déjà l’heure est tardive (…) Irons-nous
dépenser le salaire de deux cents journées pour acheter des pains et leur donner à
manger ? » (Mc 6, 35.37) et « Où donc pourra-t-on trouver du pain pour les rassasier
ici, dans le désert ? » (Mc 8, 5).

 En tant que disciples de Jésus, il est difficile de nous laisser interpeller par les besoins
des autres lorsque nous avons nous-mêmes faim. Et pourtant, Jésus nous demande la
quantité que nous avons. Il veut la multiplier. C’est nous qui croyons en lui. C’est nous
qui avons accès à une source. Les autres ne l’ont pas. Y croyons-nous ? Oserons-
nous ? Que répondrons-nous à Jésus ? Il pourrait en rester « sept corbeilles ».

Dialogue avec le Christ

Jésus, prends ma prière. Prends ma personne. Prends mon temps. Prends ma mémoire.
Prends mes biens. Prends mon savoir. Prends mes peines. Prends mes joies. Prends mon
sourire. Prends ma patience. Prends mon espoir. Prends, Jésus… j’en ai peut-être peu. J’y
ai peut-être investi beaucoup. Prends, Jésus : moi, je ne pourrai pas le multiplier. Toi, oui, si
tu le veux. Aie « de la compassion pour cette foule » dont je fais aussi partie. Entends ma
prière, comme tu as entendu celle de sainte Scholastique dont c’est la fête aujourd’hui.
Merci, Seigneur !

Résolution

Aujourd’hui, je poserai un geste de tendresse envers cette personne dans le besoin que j’ai
nommée dans le deuxième point de réflexion, même si je sens que je n’en ai pas les
ressources, en me reposant sur le pouvoir de Jésus, et non pas sur le mien.

Véronique Chevrier, consacrée de Regnum Christi
 Contacter l’auteur

Méditations : Regnum Christi
Texte de l’Évangile et informations liturgiques : © AELF – Paris – Tous droits réservés

https://www.laviedessaints.com/sainte-scholastique/
https://www.regnumchristi.fr/veronique-chevrier/
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11 février 2024

Rencontrer Jésus nous purifie
regnumchristi.fr/

Dimanche 11 février 2024

6  dimanche du Temps Ordinaire

Couleur liturgique : vert

Évangile selon saint Marc 1, 40-45

En ce temps-là, un lépreux vint auprès de Jésus ; il le supplia et, tombant à ses genoux, lui
dit : « Si tu le veux, tu peux me purifier. » Saisi de compassion, Jésus étendit la main, le
toucha et lui dit : « Je le veux, sois purifié. » À l’instant même, la lèpre le quitta et il fut purifié.
Avec fermeté, Jésus le renvoya aussitôt en lui disant : « Attention, ne dis rien à personne,
mais va te montrer au prêtre, et donne pour ta purification ce que Moïse a prescrit dans la
Loi : cela sera pour les gens un témoignage. » Une fois parti, cet homme se mit à proclamer
et à répandre la nouvelle, de sorte que Jésus ne pouvait plus entrer ouvertement dans une
ville, mais restait à l’écart, dans des endroits déserts. De partout cependant on venait à lui.

▷ Écouter cette méditation sur SoundCloud

Prière

Seigneur, aujourd’hui, je viens vers toi comme le lépreux. Moi aussi j’ai besoin de purification
et de cette rencontre avec toi qui peut me guérir et me donner la vie.

Demande

e

https://www.regnumchristi.fr/?p=26618
https://nominis.cef.fr/contenus/saint/9915/Bienheureuse-H%C3%A9lo%C3%AFse.html
https://soundcloud.com/user-277071816/240211-mc-1-40-45-rencontrer
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Seigneur, si tu le veux, tu peux me purifier !

Réflexion

1. Le lépreux avant d’être guéri
 La lèpre est une maladie infectieuse chronique qui touche les nerfs périphériques, la

peau et les muqueuses, et provoque des infirmités sévères. Elle fut longtemps
incurable et très mutilante. Au temps de Jésus, les lépreux étaient déclarés impurs et
rejetés socialement, séparés des autres personnes pour éviter la propagation. Ce
lépreux, comme tous les autres qui étaient aussi atteints de cette maladie, devait se
sentir impur et indigne de Dieu. En plus de toutes les difficultés physiques de la
maladie, la conséquence la plus dure devait être sa solitude.

 2. Le lépreux rencontre Jésus
 Il a dû entendre parler de Jésus. Il savait que ce Maître avait la possibilité de guérir et il

avait le désir de le rencontrer. L’Évangile nous dit que le lépreux : « (…) vient à lui, le
supplie et, s’agenouillant, lui dit : Si tu le veux, tu peux me purifier. » Le lépreux
s’approche, le supplie, s’agenouille devant lui. Il est devant quelqu’un d’important,
quelqu’un qui a une solution à son problème, quelqu’un qui peut lui rendre une vie
normale. Il lui dit : « Si tu le veux, tu peux me purifier. » Il a trouvé la bonne personne
pour résoudre sa difficulté, mais il se montre humble et respectueux en suppliant Jésus
avec confiance. Jésus se laisse approcher. Le passage de l’Évangile nous précise que
« ému de compassion, il étendit la main, le toucha et lui dit : Je le veux, sois purifié. »

 C’est vrai que la lèpre a disparu mais la guérison la plus profonde que cet homme avait
expérimentée, c’était la guérison intérieure qui s’est produite grâce au regard de
compassion de Jésus. Un regard qu’il n’avait pas expérimenté depuis qu’il avait été
déclaré impur.

 3. À partir de sa rencontre avec Jésus
 Jésus lui demande de ne rien dire rien à personne, seulement au prêtre. Il l’invite

également à offrir la purification que prescrit la loi de Moïse.
Mais le lépreux ne peut pas se taire. Il a découvert une personne qui l’a regardé avec
amour et qui l’a guéri, non seulement de sa maladie, mais aussi dans son cœur. Il est
sorti en proclamant la bonne nouvelle de sa rencontre avec Jésus et de sa guérison. Il
a dû le faire avec une telle force et une telle crédibilité qu’après cela Jésus ne pouvait
plus entrer dans la ville ! Les personnes allaient alors à sa rencontre à l’extérieur de la
ville.

Dialogue avec le Christ

Jésus, moi aussi j’ai besoin de purification, mais surtout, j’ai besoin de sentir ton regard ému
de compassion se poser sur moi. Tu me connais, tu sais bien ce qu’il y a dans mon cœur,
mes faiblesses, mes blessures. Mais tu m’aimes toujours et tu me donnes de toujours
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revenir à toi continuellement. Donne-moi la foi, l’humilité et la confiance de ce lépreux qui est
venu devant toi et, une fois guéri, donne-moi la force pour t’annoncer à toutes les personnes
que tu mets sur mon chemin.

Résolution

Partager avec quelqu’un une grâce que j’ai reçue de Dieu dernièrement.

Eugenia Álvarez, consacrée de Regnum Christi
 Contacter l’auteur

Méditations : Regnum Christi
Texte de l’Évangile et informations liturgiques : © AELF – Paris – Tous droits réservés
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